
Le Café de Flore fut le quartier général de l'Action française, vers 1900. Au début de la fondation  
du journal ultra nationaliste, les protagonistes de cette rédaction se réunissaient dans ce café. Le  
Flore deviendra dans les années soixante, le lieu des rencontres intellectuelles avec Sartre. Les  
artistes parisiens (Boris Vian) fréquentaient ce lieu mythique de intelligentzia française.

 En ces jours chaotiques où la politique ne peut résoudre les problèmes nationaux,  
l'Ultra  droite  française  possède  t-elle  un  réel  pouvoir  de  sorte  à  infléchir  sur  les  décisions  
politiques ? Auquel cas, peut-elle avoir une incidence sur le cours de l'histoire, en influant sur la  
politique présidentielle ? Un mythe dans une idéologie échouée sur les rives de l'histoire du XIX° et  
XX° siècles, là où les héritiers de Maurras, Maurice Barrès, Jules Lemaître, entre autres des figures  
emblématiques devenues un symbole, tentèrent vainement d'imposer une dictature nationaliste aux  
accents monarchiques. La monarchie d'aujourd'hui ne musarde plus avec l'extrême droite, elle se  
situe plutôt à Droite, chez Les Républicains. Sa position confortable de neutralité idéologique, ne  
l'incite guère à contracter des affinités avec des gens cultivant la haine sous forme viscérale. La  
tentation royaliste s'est évanouie avec les échecs parlementaires. On la retrouverait plutôt dans la  
Jet 7 que dans les salons littéraires fréquentés par les quelques rares élites versées dans la culture  



spécifique  aux  études  classiques,  intentionnellement  disparues  des  programmes  de  l'éducation  
nationale française, là où l'on écoute compendieusement, tout en se taisant avec courtoise. Qui, si  
ce n'est des franges épistémologiques issues de différentes classes sociales, qui, dirions-nous, se  
reconnaît  dans cette Ultra Droite aujourd'hui,  plus qu'hier,  si ce n'est  nos fonctionnaires de la  
Sécurité  du  Territoire  d'abord,  définis,  dans  un  ordre  décroissant,  en  grande  majorité  par  la  
gendarmerie  nationale  dont  les  votes  électoraux  sont  dévoués  au  Rassemblement  National,  la  
police et d'autres corps de métiers, à l'instar de votre insoupçonnable commerçant de proximité,  
rattachés professionnellement à ceux-ci, lequel vérifiera l'identité de votre carte bancaire excipée  
pour des achats quelconques !  

La DGSI qui se dissémine dans les foules jusqu'à se confondre au simple  
quidam incarné par votre voisin, un cabaretier quelconque, lié pieds et mains à la police locale, un  
chauffeur de taxi, un agent de mairie, au pis un dealer attitré dispensant quelques renseignements  
pour  préserver  sa  place,  cet  organisme  policier  s'est  considérablement  développé,  durant  sa  
transformation, sous forme de mutation. De surcroît, les attentats dits terroristes, plus ou moins  
perpétrés par des islamistes radicaux ont accentué cette surveillance et créé une situation ultra  
sensible dans la sécurité du territoire, de telle sorte à en modifier les habitudes de chacun, jusqu'à  
provoquer une paranoïa collective. N'est-ce point une méthode qui aboutit à ses fins de la part de  
ceux qui ont semé la terreur sur le territoire français ?! On est en droit de le penser, au regard du  
déploiement  des  militaires  dans  les  lieux  publics,  et  plus  particulièrement  de  la  psychose  qui  
persiste encore chez les plus crédules.

 L'Islam de  DAECH,  ultra-radical  sunnite,  n'est  devenu  qu'un  mythe  consigné  dans  la  
mémoire  des  islamistes  ultra  radicaux  ayant  espéré,  le  temps  d'un  immense  massacre  de  
musulmans, créer un état entièrement soumis aux lois de la Charia ! Même les jeunes musulmans  
français ne veulent point de cette idéologie, en France et dans les pays du Maghreb, dans leur vie  
au quotidien ; encore moins les filles et femmes libérées dans le cadre de la République laïque... En  
quoi  donc,  cette  ultra  droite  dont  l'imaginaire  fleurit  au  moindre  acte  anti  français,  peut-elle  
justifier de ses éventuelles actions, au sein d'une société disparate dans la relation personnelle qui  
existe entre un individu avec sa religion ?! Autant dans ses idées propres que dans celles de ses  
adversaires tout désignés par un jugement tendancieux,  l'ultra droite prendrait  des proportions  
identiques à celles de L'EI, Daech ! Pire, puisqu'elle procéderait dans le cadre d'une République  
qui lui eût garanti les libertés octroyées de droit par la démocratie qu'elle rejette au même titre des  
groupuscules islamistes radicalisés pour des causes meurtrières, s'entend !  Il s'agirait d'ordre à  
rétablir dans les idéologies qui s'en réclament, religieuses ou politiques. 

La délinquance déclarée danger pour la nation, ne serait que le fruit avorté d'une  
société pratiquant ou plutôt ayant eut pratiqué une ségrégation au sein de la reconnaissance des  
siens considérés comme tels, au cœur battant de cette République, quelque peu essoufflée en son  
rythme soutenu, à ce jour convalescente de ces maux inaliénables à l'économie ! Pourtant, tous les  
partis  politiques  eurent  la  chance  de  gérer  le  pays :  droite,  gauche,  centre !  Hélas  pour  ses  
partisans ! L'Extrême droite ne fait point recette ! Elle est maintes fois rejetée des urnes ; et cela  
quand bien même ferait-elle des scores frôlant la victoire. 

L'Europe  demeure,  nonobstant  cette  garantie  qui  nous  protège  des  islamistes  
radicaux au pouvoir et des Services de sécurité officiels ayant des velléités à l'encontre de tous ceux  
qui ne se plient point aux injonctions sécuritaires excessives ; demeure un espoir de paix ! Les  
souvenirs  du  Nationalisme  défini  ici,  a  laissé  de  tristes  témoignages  sur  ce  dont  l'homme est  
capable de faire à son semblable, oubliant les lois de la raison ! L'Ultra Droite appartient à une  
poignée de marginaux qui se nourrissent d'un passé peu glorieux dans l'histoire de France, le plus  
sombre dont les zones d'ombre obscurcissent les esprits les moins éclairés... 
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